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Wk, ont 't 'réchappés par ce rOmède siL mple, c'est-à-
diie parl'eauqu'on appelle,à bon 'droit l graijd dissounmt

.1' M. B.
H-. St.J.-Jnin 1849.

M EA N G E S R E L G 1 EJ X

NT E A L, '2 JUIN 184.9.

LA DÉPÉUH-tE DE LORD ELGIN.

Sous avons publié, vendredi dernier, la dépêche de
LifdEin sans l'accompagner de comientaires. Au-
joud'hui notus n'avons pas intentiou den parler aîî
long, parce que îons ne croyonis pas que ce seit inéces-
saire. Tous les lecteurs canadiens enc effet, qui auront
Iii cette dépêche. auront leû se convaincre des vtes li-
bérales et justes de notre gouverr.eîr-actuel, et de lPin-

partialité qu'il montre dans le récit de nos événements.
Qu'il nous suffise donc de dire que nous ne pouvons
voir sans dégoût les productions de la presse socialiste
dé Montréal relativement à cette lélihe. Un pareil
hinîzage n'est propre qu'i cooirmuer l'idée que Pon a
déjà de ces journaux-là, savoir: qu'ils n'ont d'autre but

güe de tout condamner, de tout bouleverser. de toîit

réverser, afin de se frayer un chemin, et se faire tri-
buns-du-peuple au petit pied!

-Quant à la presse tory, une partie d'elle trouve qu'il
m'y a que qeelque. mots à reprendre à cette dépóche
landis que Pantres dit que c'est ui tissn de rc'n-
soniges. C'est bien gentil et bien poli, comme lo'n voit.
Au reste, on ie p ouvait pas s'attendre à moins de la

lirt'des rédactelrs de ces journaux-là. On peut encore
avoir mie inotiveile preuve de leurs principes et de leur
cor.sistance. quand on apprendra que les quelques joiur-
minax, qui, parmi eux, avalient paru truver passaO'/e le

dépêche de Lord Elgin. se sont mis lepis à le cou-
damner entiérement. On va no.s denanider poirqtm i
ce changement. Eh ! bien, c'est afin de se met-tre à
Pinisson avec l'autre partie de la pressetory. Il est

ien vrai qu'on se contredit, qu'on se montro un peu
ose fishi; mais n'importe, il faut attendre le but coma-

mun qui est de monter ai pouvoir ou de tout mettre
dans la confusion.

Quant à la presse réformiste, cette presse qui veut
pour le petipl des réformes tiles et lion de vaines uto-

pics,et qui ne croit pas que le patriotisme consiste à tout
refuser, narce -ue ce tout ne nous donne pas entière-
ment ce(I'qe nous voulons cette presse. qlii représente
la gande masse du peuple qui la soutient est venue
de l'avant, et a donné à Lord lgLrin de justes déloges
pour la maniére habile et impartiale de laqcielle il a
racconté au gouvernemenl-t angziis les actes des van-
dales de Montréal. Elle a ajouté (et nons noms joi-
gnons aussi à elle en celr) que FAngleterre. par la ré-
pouse qu'elle fait à Lord Elgin dans l dé c de Lord
Grey. agit conforiénient atx vux ne nos populationis.
Les Canadiens ne demandent que die contueicr à se
gouverner eix mêmes, pour toutes lburs afilires iité-
rienres et qui ne tuciient pas directement aux iitérèts
de la Grande Bretagnîe. L'Angleterre nous issure que
nous aurons désormais 'exercice pleuin et enlier de ce
droit imIpiescriptililé. Nous la félicitons donc sur la po-
litique libérale qu'elle suit au jouird'huîi. et nous espé-
-ions qu'en si beau chemin elle c:ontioinuemr es réformue;,

geance sous nin semhblule point de vne. Donc, siPAn-
gleterre rend jstice à la niiasse d peupliW capad ein,
les layanx prannent les armes et continueq « tm. la rébel'-
lion qu'ils ont commencée depuis le 25 avril dernier.

Ce sont là.autaint-de ,paroles et autant ce faits cque
nous aimons à recueillir, afin gne le gouvernemnt soit
prêt à tout événc'ent, et a fin que les popuilations libé-
rales du Canada eomuuprenuuenit bien leur position et celle
des misérables factieux qui ne sont loyaux qu'autant
qcu'ou les paie.

Le .Mniag Courier du7terninie un petit article sur la
dép>chlie de Lord Grey par ce qui suit: En dépit des ni-
aiseries duî Times ai sujet. des inarclhand ibanqueroutier
(les tories).le parti ßreton possède les quatre sixièmes(!)
de Pargent comptant du Cauada, et celui qui a l'argent
a le pouvoir : Pargent cumptant est par toute la terre le
nerf de la guîrrei toute tentative pour mettre à exécuti-
oun de semblables menaces sera le signal cl'ie revomti-
un (!!!; Le peulple ne doit pas être terrifiée par des óépmoui-
vintails.Que Lord Elgini et ses soutiens en Angleterre y
prenne gar:le car les bretons outragés pourraient bien,
comme les Goths en Flspagie, demander, le secours des

Afin qu'on nc se méprenne pas sur le sens de ces der-
nières parol-s. nous leur donmerois toute leur portée. en
les mettant dans l'ordre s .uvant :" les Gotls en Epia.
grue .pplelérett les Maures à leur aide ;les tories dii Ca-
nada pourraient bien les imiter, et réclamer le secours
des Amméricains !

'telle -est la lovauté de ces gens-là !'Parlez de justice
éaî'. et île suite ils vous imontren cles dents ; miettez-la
eii pratique, ils prennent les armes et moinaceenut de vous
égorger. Et ce sont ces mêmes hommes qui reprochaient
lannée derméière à la France les excès d'une populace
égarée, qui rendait tritement et à jamais célèbres les
o~urnées de juin IS-S ! Mais eux-mnmes. s'ils ne redou-

taient unx i 1i les l-iyoiiette3 aaglaises,ilsse livreraient
auoumr'hlui uns ismêmes excès. C'est uin nouvel av'is à
tuis les citovens pai. iMes et amis de l'ord re d'étre sur
l'alerte, ci prets à répr:mner toute tentative de toiule
o d'iîinsurrection.

./emir dans sa fenile du 6, essaie de répondre à
notre article ci réponse au sien, ami sujet des prêtres
catholiquc-s ami tribunal de la péméitence. Il nous dit,
entre ntres choses :i' Si Von nous y force, nous n'heési-
terons pas à preniite les inoyens de prouver notre asser-
tion." Si P'eenir, par son asseition, veut parler de la
phrase suivamnte Il y a des prêtres qui ont pousse le
fanatisme politique jisq-aià menacer de se servir du
trihumial de la confession pour forcer nos.lecteurs a ren-
voyer le journal." nous nous en tenons à ce que noîs
avons dit : qu'il eun dise d'avantr.ge, s'il le veut
c'est son affaire.

Sa-ns nois attacher à relever toutes les gentillesses
de PVivenirm, nous lui disons que nots ious que le prê-
tre catholique '- porte dit fanatisme ou des considerations
politiques au tributnal de la coifession."

Quant à ce que nous avons dit dins notre feuille du
5. nous le r aintenuons et y persistons;t ious sommes
bien certin que, bien que l Jeerni veuille fiire de
snotre confrère de l'lCcho des Camnpm.raés unmi partisan d(e
ses doetiines. ce journal-ià a de trop bons principes pour
se mettre à la remorque d'crivais gimn'ont gn des
paroles de blàme pour le Papa, pour notre évêque et
rour nos préires.

et n'auira plus en rue que les inîtérêts de tous les Ca- Diianîche dernieri. ont ei lieu en cette ville et par
nadiens; sans distinctions de races. tout le pays les proce-sions de la Fête-Dieu. Comme

ious ne pouvou parler que de celles de Mon.'tré-
cmlh îîdous devous dire qu'il sy en est fait quatre : une

La Gazette de Mfonaerd, icudont le public connait le Ian- à la Paroisse. une autre à la Cathédrale, une troisième

nage incendiaire, redouble, s'il se peut,sor, ton réoiu- à St. Pierre, et la dernière à St. lérmne.Le temps était

tuclinaire, et mîet en oeuvre toute son énuergie pour cxci- on lie pcit plus favorablc, le solei! étant caché par des

ter de nouveau les émeutiers, et les porter à des actes nuages toute la matimée. Les citoyens de toutes les

de résistance et de rébellion. classes avaient. volu contribuer à la majesté de

Oun se souvient qtue. le 25 avril, elle faiait sortir 6 la fête et. à la beauté de la procession. Les rues en cf-

heures du soir un feuilleton extraorlinaire qui a été la fet étaient bordecs le s-qinîs. épinettes, érables, etc., et

cause directe de 'assenblie du Champ-de-'.lars, etpar · dlns cn grand. uomlre d'endroits on voyait flotter dans

ses paroles iinsurrectionielles, 'instigateur des troubles 'mir de nombreux étendards et drmeeaux. De distance

et dcs outrages rqi ont déshonoré notre ville ce soir la en listance, Il se troîvmit aussi des arcs de triomphe, et

et les jours suivants. . itil e autrs deco-atos dit mei!leur goût et SOLIveit cde

Hier, la même Gazette recommence la mme tactique la plus grande richesse. Nous avons remarqcue aussi

et les mènes ap els à la violence et à l'insurrection, e, qîuIe plusieurs citoenls xprotestaunts Ivaient eu i'attenut1o;n

poui cela elle cléigure et dénature de toutes matnières d(e garir de uilla le devant de leurs maisons ; les

le sens de la dêpche de Lor:l Grey. Elle nous dit en eatholiiies ne manquent pas delenten savoir greet

efet que " cette dépéche, sous l'autorité du gouverne- d'en être reconnaissan.t;s.
mnt impérial, déntonce tout homme, qui e ii1837 a pris Nous me nnmmeri pas en particuier les citoyens quui

les aries pour la défense de la coiro:ine. comme ume nt le plus cmntriluè a Ima laguiieene des pîrocessionîs il

sorte de birrand inxhumuiain, q(lui. loin de mtériter cii res- Fous failrait eun citer in trù grant nombre. Qu'il nous

pect n'est digne. que do réprobation." Or,lc texte mué- sulltse île .iire que tu(iui ont rivalisé cIe zèle ei cette occa-

me oe la dépóche n'ajamuais fait entendrre pareille chose, sion, et ne sor.t pas demeurés en arrières des autre années.

parla bonne raison oue jamais ministre anglaisne pour-- Noseussiodos der dxnner rordre desditrérentes Pro-
ra it le dire. Mais lit dépóche condamne les actes des nrei iis.ue laoistén(enSI av paSocitée otemisn é-
rnisérables qui ont incendié le parlement, ilnsîitó le re- auns ume lam Societ de St. aitrice, la Société de Teié
présentant de la souveraine, résisté à l'acmtorité étab!ie, rance, la Se:.gi Su. . Busie, le Barreau. les diWé-
et coimis cinqîîuante autres outrag-es diabolique. La rent confreries, les communautes relugieuses, les elfanis

Gazette nicaunoins pense que sonancé nmnsonger des ecoles chîrétienrnes, les élèves du Collège, les demoi-

pourrait bien servir sa cause t aussi le donne-t-elle comu selles de la Congrôgaion, etc., etc., un fiiaient partie.

-ue conforme àla. vérité. et puis elle ajoute: La mi- Un nombreux clergé revêtu de magnifuîoes ornements, et

sérable minorité (les tories), qui. conserva ce pays à les 1Fvêqîues preseits on ville, complétaient le processions,
'Angleterrc.quand celle-ci ne pouvait le conserver elle- qu"e siivit lune foule innombrables, ...recueilbe et x.ile"i

même. serait capable, nous pensons, de le oosNavern cieuuse. C'est Mrr. de Montréul qui gortan le Su. arre-

PoUR ELLE-N.rNE, si les circonsta.nces lcxigeaient. C'est ment à la Procession de la Paroisse et qui le poria plius tard
rD a elle e Sc.Pîer. Mar. (le artyrn;îolis remplissait ces

une minorité assez forte pour remporter la grande mia- a ielle :e Su Pierre Mge
jorité des êlcolionîs dans les parties anuglaises du Caumu- m mes hautes f anis a la Prmession de la Cailiédrale,

a Elle mue sera pas disposée à payer une taxe injus- . En terminant,nous ernyons devoir féliciter nos concito-

le pour récompenser ses ennemis français , ou ; se soit- yens surlordre amirable et la paix condóte qui ont ré-

mettre longàte ips à la dominationfrançaise, quand mmérte gnè durant ces pieuises et impuosantes cermuonies. Il étmit

cettedominationseraitsotenue(dugouvernement- be:. cie voir a mjest u culte cali1< lime se montrant
c-lteidans ces mêmes rues et ces itimnes quaruiers, ou il nîy a

-Ainsi, que-le gouverneniemt etcie toits les libérautx,puas deux moiis les incendiaires et les énueitiers commr-

iu fret lie rnmnté ula po u!at.o se taient îles outrages atrocees. A uSecriqi obscnes et aux im -

tienlent pour avertis les tories qui sont une misérable préeations mde toutes soites de.ces jours navai , vaient

inorité sont .eun dcidés, si lPon eun croit heurs orga- suieccd dimanche les cliants religieux des cantique- &et i de

Jes, à recouriraux moens violents pour monter au psaumes; et au heu de troupes de brigands et de maifaiteurs,
ecorir xn on voyait tout ce cve Mnr(lrefrm e natholiqules, on

pouvoir et empécher lajustice de se reidre eun Canada.
ils déclareint ue. si la ireine sanctionne la conduite ce peiPjle immense .se prosternant pour ,durer Notre Seigneur

Lor d El înrclativeuemi aiu bill d'indemnité, le Cana- -Christ présent ai Si. Saci-remen. 'Le. contraste était

da est rd por nleterre. ' Si le London Times, sublime ;il faisait voir toute Jalbeautee la grandeur de la

-it la Gette. de . fontrea1, dans les articles q1te nous Reigio i
aýVons publiés. ré emment, exprmnele sentiment du - r. '

peuple anglais a la mêmeni manlire que nous sav.ons Le Heraldde nintreal; qm prétend toujours agiravec

que e sont. ceux de Lord Elgin et du cabiuuet inpé- ta it mie rupect p<ur le.reprsentant de-l.snvraime, pn-
rial, alrs nous nuhéitons ias à déclarer que les LO- blie dans sa feuille de irendredl uui extrai't dela Gazete

YAUX du Canäda considéremout dorénavent lieur all- de Gaspé,. dins leqiel.ce dernier jbarual-imjurie de-la

manière la plus growsière le noble Lcorci qui est à la tête
du gouverueicnt de ce puays. Le Herald appelle sans
doute ce imgage-là cdu jockinug. Mais les hommes oio-
dérés et de saùg-tfroid appelleront cela ui acte injustifi-
able etindigie d'tuune presse respectable.

M. Chinîiqtiy ne se hiss pas ; i; continuLe lune guerre
acharnée contre 'intempérance, et partout iL est victo-
rieuîx. Il y a emntre Icui et les généraux d'armées cette
dimèrence: c'est qce ceux-ci versent-le-sang, et que M-.
Chiniquy nei fait,que renverser le via.--Nous apprenons
q. 'il vient encore c'enîroler sous l'étendard, dont il fait

si bien valoir la protection, 2600 personinues à St. Fran-
rois 'li Lac,2500 à la Baie du Febvre et 1900 à St.Davici;
ei tout, 7,000 personnes l -

:Nous lisots dals mnii le nos échanzes le passagc qui
Suit. " dl e dun clemii de fer d'âalifax a lOcéan
Pacifuiqie.à travers les possessions anglaises cie l'Améri-
que du Nord. est actuellement entretenue par les lhoi-
mes d'état de l'Angleterre. Un article da is l'Jemy
andl ii:y Recisr avocace la construction immdiate
d'tni tel ch:eiux, et prétend que le gonveriemnenit at-
lais a déjà pris la chose en sa sérieuse considération.'

Le Provciniaiist cl'-Tai ilton demande lI at Norning
Courier " s'il est vrai que les chefs de la ligne britai-
nique à Montréal ont envové ciui a-ent a New-York
pour acheter 30,000 mousquets (équippements con-
pet.s), afin que, si le gotivernemcent impérial nie désa-
vouC pas le bill d'incleimnité, ils soient préts, armés et
équipés, à renverser let goivernemnut et â séparer
cette province de la Grande-Bretagne."Le .llorning
Courier répond que les iouisquels coutant, en grmcd
nombre, 22 clelins et demi, il voudrait savoir ou les
I marcliands bainquerou tiers" de Montréni trouveraient
£30,000 ponir acheter les armes. Ce qui veut dire
que le Courier ne répond pias à la demande. Est-ce
cue par hasard il crainmiuait de se compromettre ?

La Gazette de Québec cdu 9 ontient le passage snivait
Dans la chambre ries comm-unes. M. Roebuuck lit

motion qu'il lui fût. permis d'introduire tun bill, pou c
le meilleur gouvernement de certaines possessions co-
loniales de Pempir". R elativement aut Canada. il pro-
posait de séparer le 1-faut et le Bas-Cana a.et d'en fixer
les frontières ectement. Chaque province aurait unle
législatuire à part, et il y aurait de plus une législatuure
fédérale pouir le tout. Le gouverneur général agitait
commne magistrat exécutif ce li con)fIlération. Il se-
rait nommé pur la mre-patrie, et sa nomination serait
le k.eîîl lien positif entre la métropole et sa dépendance
confédérée. La motion( de N. JRoebuuck a été perdue
par une majorité de 43 vois."l

-- o,-
La Gazette Oficielle de samedi nous apprend que A

f. Harvey, écr.. est nommé avocat, et Patrich Griffin,
gentilhomme, est nommé arpenteur.

Le mème journal annonce que Wol fred Nelson. Oli-
virr iertlielet, W. Worknan, J. J. Day. M. J. hayes,
Guillaume Deschaimbanilt et R. L. McD)onmnell. écrs.,
sont nommés pour constituer le " bureau central de
santé." Le Dr. A. H. David en est le secrétaire.

-o-.-
At S courant,il avait été émis pour £368,5S5 de bons

provinciaux ; il en ét cit rentré poiur £238,558 ; il y en
avait encore en, circulation- pour £130,027.

o ---
A Port Hope, la brasserie de M. James Brown a été

consumée par le feu la senaine dernmre. On pense que
c'est l'acte d'tii incendiaire. pour la découverte duquel,
on offre $300 de récompense.

Nos lecteurs p:muveut juger de lefflt chute produisent
chez les protestaits les articles que l'.Jaenir écrit contre
le Pape. notre Evéque et nos prêtres, par l'extracit suivant
dlu Witnes die uontréal : " L'./Oienr de cette ville pubric

quelques extraits dejournaux Français, qui condamnent
'Eglise de Rome dans son désir insatiable Cu pocuvoir.

Là dessus, le Père Chiniuîuy écrit à l'éPiteur de l'./venir
de lui discontinuer l'envoi de soun papier, et ajoute quî'iuî-

nu bon catholique ne petit contimuer à le recevoir.Quxel-
ques uns des lecteurs de l'jl.enir ie sont plas de cet avis,
et le dernier iiniméro de ce journal mue contnt pas
moins de trois lettres, écrites par des personacs qui se
disent de bons catholiqmies, et qu, tout cin admett.nt les
droits du père Chiniquy à la reconnaissance c de ses conci-
toyens pour ses travaux cde tempérance, critiqîuemnt sévé-
reyment sa lettre. Le peuple commence à exarinuer ut

àjugpr par lua-méme, néme en Caiada.''

Nous vovons par les journaux île Québec que, v- u!mreilu
dernier, au C.unseil de ville, un des ennscilliers fit mine motion,
qui fut opposée par un autire conseiller, parceque, disait
t'elui-ci, le Canada sera airiéricain dans 3 mois. Le lre-
mier de traverser la salle et le fripper le scrond qui lon-
le par terre. Deà ulue ri.n, qui finit bientôt par l'interven-
lion de la police.

Mgr. de Montréal est plr.i hier pour Su. Hyacintlie, où il
doit célébrer demtaii la fête de St. Antoine, patroni du cul.
lége de cetuo place. S. G. y éonncra l'mPrdrrie la îprètrise
à M. Albert Lacombe, que lgr. l Coaljteur ordonna
Diacre dimanche dernier, à la Caithédraie. Ce jeune Maui-
sieur, qui était emp!oyé dan. les bureaux de PEvêchi, se
cetine aux missions rie Piniluina o runotre compatriote M..
Belcourt travaille avec mun granud succès.

Nous voyons avec plaisirqu'huicr soir le Conseil muni-
cipual do cette ville a xinmmé M. Jérémie chte-f de Police
en place dc M. Wily. C'est le sergentt Flynn.t qtui succède
à M. Jérémie.

Hier, le corps îles corcdonuiers de cette ville s'est réu-
nii danîs la côte St. Luurent ; d'où, mnusiqjue eun tète, et
avec drapeatux et éteondards déployés, il a parcouru Jes
cdifférentles i-îîes die la ville. A 6 heutres, le cortège est i
revenîu pmar la rue exotre Dame et la pectite ruec St. Jiao-
quies, juxsqux'à la côte St. Lam uet, où le corpus dhe nuus.-
qiue a jcui , "~ Dieu sauIve lá Reinte," et l'en s'est dis-
hersé eni piolssant trois vivats énergiqu". N'ous mie
voyons lias grmnna mal à ce cquec les.cordonu iiersm, comime
les anutros corps de mxétier, se rassomibleuit unex fois iPani
po~ur célébrer lau fête <le leutr patrcon. Mais il seracit re-
grettablie qu'îils se rcîunis.cuît plus socuvenit clanus.ce but ;
car c'est unie perte inmîmense pour eiuxet bien inutime..
Eu supposanut en. cfret qu-'îls nte ffusent -hier que

'.00 à 450, la perte de leur.jourite et les dépenses extra
ont cii leir firc umne perte tota le d'an moins £100. Or;
£100 clans le mnomient actuel est une somme bien forte;
surtout pot u corpts qui se plaint de Inéire pas ncou-
rü.

La Gazette de lontrend cli 6 courant dit : C'est la
sanction( de S. . au b ndni qui lisera la

sti cdu Canada."

t'es par oubli que nous n'a von; pas acens récceptioi'
de la p.îemière livraison de l'lbum dit Canadien clu
Qnébec. Cette livraison contient les premières pages cie

'istoire véritable ît naturelle des mours et proîlunti-
ons dle la Nouvelle-France, vuigmrment dite le Ca-
nada." Voici c qu'en dit le Canadien lui-même

I Cet ouvrage, imprimé à Paris il y a Ib6 ans, est
extrêmoment rare. L'exemplaire ,que nous cilnavons
entre les mains est pet..-tre le seul qui .-e.xiste en
Canada. L'auteur est un homme di pays, M. Pierie
Boucher, gouverucr CIe Trois-Rivières, et la souche
cde pIusieursfam ilmles caniadiounes des plus h loormfles.
Il est mort àgé de près cde cent ans. Il avilit éi cépu-
té à la cour pour représenter les besoins cde la coloîiie. et
ce fut lors cde ce voyage en France qui'il fit imprimer
eette relation tidèle de ce qu'il avait nIli .miuéme observé.
L'épître dédicatoire est datée d(i 3octobre 1663, et adres-
.éc .Colnseigneur Colbert, Conillier dt Roy en sio Cun-
snil Royal, Intendant des finances, et Sîur-lntencdtm des
Bristinients de Sa rajesté, JBaon de cignelaîy, &c. Nous
conServerOns l'ancienne orthographe, qui a auss i in-
térêt pour ceux qui aimenit à coIparer le piprsent avec
le passé. Au moyen d'Lini iiiiéro coinmplémentai re Pll-
inun du CaIznfdien forIIiema, à lai tfin] cde Pannée, un tbeai
volume tii-octavo de 200 pages, que les aboninés du jour-
nal auront oii par-dessus le marc.''."

Nous voyons avec plaisir ce nou l <ssai fuit pour ré-
piandre parmi nous de bonne littérature, qui soit égale-
ment irréprochable sous le rapport moral quoz sos
rapport du style. Nous espéronis qu'en continuant à
donner à son Aimbuin inli soin lotit pariicuilier dans le
choix de ses articles, te Canadien rew-outrera de l'ene'u-
ragemnct ie la part dcii public.

- -- -

Le .eu:s dr. Kingston (cii ] ( d(it qu'il Yla Cil d:ai
cette ville-là 15 décès par le choléra; C'est dans IL lot
numéro 24. la part ie la phis malpropre de la cité. Lu
5 et le 6,ài ne s'était délar aucunlo nouveaucas.

----- o.-- - .
Le 7. il y a oi à St« Louis Missumri ]S lécés par le

choléra : le S à iîncinnai j, il y vn a cil 4; le iléime

joiir, à New-York, il se déclarait 110 nouveaux cas, et
il v mourait 19 personnes. A :l Nonvelle-Orléans, lu
général Gaines est mort clu cholért.a, le S it e irau t,
aprés une heure et seize minutes de inaiie.

--- 0-

Dimanche, il y a ci à N.-Y. 14 nouveaux cas le cho-
léra et 10 décès ; et hier il y a ou 2. louîveaux cas et
12 décès.

Le Globe de Toronto dit que les compagnies de pon
piers viennent d'y être congédiées.

La correspondance londoniiienne tle la Gazett de
Quédbec porte qle " I violence et le vindalismce dont
on vient d'user cn Canada ont excité u uic extréme in-
dignation en A ngleterre ; " que la dépêche de Lo:A
E lgin est " des plus cxcellentes."

------
L'4lbium de la i*inerve, pour le moi. le mai, nous est pir-

venu ; nos reneroineîî à N. Duiverinay. >is en parie-

rons plus au long vendredi.

La Feuille d'Erabl/e polir mai est reçue. Elle ciitouit
deux nouvelles: Rosa, et Daniel ORourk.-Le pris :a-
bonnement est de cinq chelius par an.

-.----
Le journal anglais r ./gnculture pour le mois de .jlmii

niois est parvenu . Il coniticut toujours îî un eifole dar-
tieles du[)i us haut intérèt et CIe la plus grande utiité
[lotir touLtes les personnes qui s'occupent lagriultuire.

-- o--
Le 13 mai, il y a iti à Mlaracaïbo un grand tremble-

ment de terre, <ui a détiit .des proprietés a nmontant
de $200,000. Une femme seulement apéri.

Les directeurs des chemins de fler de Boston et cl,
Mair.c ont résolu de n'employer personne qui lisera Cie
boissons enivrantes .

Nous voyons par vos échanges que le président Ro-
borts étailt arrivé à Libr. Il a réissi 1hire reonîiii-
tre Pindliependance :e la petite répu ige puar l Fance
l'Anglete rrc et la Belgique. Le goi vernemenit aunglais
a accordé mux Liberiems le droit de coimercer enre le
Cap Noiunt et Palmas, et a consenti à ce que IL rélpuî>!i-
que achetât tout le pays entre le Cap 'Mouînt et la Rlivié-
re Slhierbro.Un baq iier anhus adon pour cela àla ré-
pubhlique la somme die £3,000 à £4,000. L'Angleerre a
deplus donné à Libéria uî n vais ea de 4 canons.Les AIl-

gluii avaient dctriit tous les etablissements i esclaves
à Galenas qui a été brûlé ; ils devaient en fiure atant
à Yem Cess. Le commerce dle la répuîbli pe est. li peu
siagnanut, mais il parai, devor bientôt se ranimer. Les
habitants y paraissent coiîtents et heureux.

-- 0--

A la chambre des lorus, il a ê1ó proposé et passé uno
résolui'.ioin portanît que le rappel ries lois cie tuvigat-
tion est une conséquce mnévitable cde la législation
toute récnte dl l'A îglet erre ,elati veinent au comu-.
merec. La dlivisioîn à ce sujet o. été le 116 coutre 103.,
Le bll pour le rapipel cie ces lois _Cst .donxc sur de subir
sa troisième lecture et de devenu' loi

..- o----
Un M. Riathbone, die Liverpmool, vient dc donnecr

£500 uui Pe ?M'athieuî, pour le mettre con, état depalyer
sa surcharge cde P'asîuranice sur la vie,.le R. IQ.. ayant.
totujours inutontionî de passer enx Amérique-.

Il paaillqe, le 24t mai, M., Roelinck devait, à la
chambre des communexc, ramoner so.r le tapis les alibi

res dui Cîaada. Lorc Prou .hnmu devait gucre la memoip
chose, le 1er juim, à la chambre des Lords.

Les nouvelle-s cde Romne vont juîsqu au1 miai.l T rea
raîtc que les Frauç.ais voulurent (le l13) passeceTbr
atu lpout Melvion ; tiais que les iusurges bréiectaer lu
pont,.îlnt quo 'les Ir.muis ctissen' t- cWttrloi


